
Le prix des écoles fleuries revient à l’école publique « Les Tuileries » - St Pierre du Chemin -  

Mercredi 31 janvier 2018, les 75 élèves de l'école des Tuileries se sont rendus à la salle polyvalente, 

pour recevoir une coupe matérialisant leur prix d'honneur obtenu lors du concours des écoles 

fleuries, ainsi qu’un ensemble de plantes et graines. Cette réception valorisait le travail effectué 

depuis plusieurs années. 

Cette coupe leur a été remise par Anne-Marie Sorrel, vice-présidente des délégués départementaux 

de l'éducation nationale (DDEN) de Vendée,  

en présence de l'inspectrice de l'Éducation nationale, Marie Boudeau,  

du maire de la commune, Daniel Mottard,  

du président de la DDEN, Daniel Guillon,  

et de la responsable DDEN de la circonscription de Chantonnay, Mireille Delcourt. 

 

Une démarche d'éducation à l'environnement 

« Ce trophée est l'aboutissement d'un travail de longue haleine, explique Patricia Rouillard, 

enseignante à l'origine du projet. Nous souhaitions aménager le carré de pelouse se trouvant dans 

notre cour pour l'embellir et en faire un support d'apprentissage. En 2013-2014, nous avons délimité, 

avec l'aide de la mairie, l'espace que nous cultiverions. 2014-2015 a été la première année de culture 

avec un projet d'école autour du jardin. En 2015-2016, nous avons finalisé cette démarche en 

participant au concours des écoles fleuries. » 

Ce projet a été un support d'apprentissage intégré dans une démarche d'éducation à 

l'environnement. 

« Ce travail nous a conduits à nous ouvrir sur le monde en participant à l'action École en démarche 

de développement durable (E3D), souligne Patricia Rouillard. Le projet d'école pour l'année 2015-

2016 était l'étude des quatre éléments. Nous souhaitions, par le biais de cette thématique, 

sensibiliser les enfants au respect de l'environnement. Une nouvelle étape se profile : un 

réaménagement de l'espace cultivé qui nous mènera probablement à poursuivre nos expériences de 

jardinage. » 

 

Un article est paru dans Ouest-France du 5 février 2018  


